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Monsieur le Vice-président  « Infrastructure, Secteur privé et Intégration 
régionale » de la BAD ; 
 
Monsieur le Directeur Exécutif représentant du gouvernement Japonais 
auprès de la BAD ; 
 
Monsieur le Représentant du Ministère des Finances du Japon, 
 
Honorables invités; 
 
Mesdames, Messieurs; 
 
 
Au nom de la Banque de Développement des Etats de l’Afrique Centrale 
(BDEAC), je voudrais personnellement me réjouir et saluer l’évènement qui 
nous rassemble ce jour. Il matérialise une étape importante de la nouvelle 
orientation de notre institution et m’offre  l’occasion d’évoquer et de célébrer un 
partenariat dynamique et fructueux entre la BDEAC et ses Partenaires. 
  
Avant de m’y engager, permettez –moi en premier lieu, d’exprimer les 
remerciements de la délégation de la BDEAC au groupe de la Banque Africaine 
de Développement  pour la qualité de l’accueil et l’hospitalité dont elle a fait 
l’objet depuis son arrivée à Abidjan. La chaleur de cet accueil  témoigne de la 
vitalité de nos relations. 
 
 
Honorables invités; 
 
Mesdames, Messieurs; 
 
 
La présente cérémonie  constitue l’occasion  idéale pour la Banque de 
Développement des Etats de l’Afrique Centrale (BDEAC) d’exprimer  sa 
profonde reconnaissance à toutes les parties qui ont œuvré à l’aboutissement de 
cet important Accord.  
 
J’ai une pensée toute particulière pour la Banque Africaine de Développement 
(BAD) et le Président KABERUKA, ainsi que pour le Gouvernement Japonais, 
pour la somme de leurs actions visant  à aider les Institutions comme la BDEAC 
à mener à bien leurs missions de lutte contre la pauvreté dans leurs espaces 
géographiques respectifs.      
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L’événement qui nous réunit aujourd’hui concrétise, une fois de plus, la volonté 
sans cesse réaffirmée, de coopération agissante entre la BAD et la BDEAC. 
En effet, la BAD et la BDEAC entretiennent depuis plusieurs années maintenant 
un partenariat exemplaire qui permet à cette dernière de réaliser d’importants 
chantiers. Ce partenariat agissant a pris corps très tôt dans l’histoire de 
la Banque par : 
 

- la présence de la BAD, dès l’origine, dans le capital de la BDEAC et 
sa participation à toutes ses augmentations successives ; 

 

- le financement d’une assistance technique en 1983, destinée à aider la 
BDEAC à identifier et à constituer un portefeuille de projets privés, 
préalable à l’octroi à celle-ci d’une ligne de crédit spécifique. 

 

- la signature le 20 novembre 1989 ici même à Abidjan au Siège de la 
BAD de deux conventions BAD-FAD d’octroi de deux lignes de crédit 
se chiffrant à 20,77 millions d’UCF soit 7,978 milliards de francs 
CFA, pour le financement de projets de développement dans les pays 
de la Sous-région CEMAC. 

 

Par ailleurs, au cours de ces dernières années, la BAD a accompagné le 
processus de rénovation de la BDEAC ayant notamment abouti en 2002 à 
l’adoption de ses  nouveaux textes de base. 
 

Plus récemment, la BAD a significativement contribué  par ses précieux conseils 
et à travers des missions d’appui technique, à l’élaboration du Plan Stratégique 
2008-2012 de la BDEAC. 
 

Je me félicite personnellement du dialogue franc et direct qui a prévalu lors des 
différentes missions d’évaluation de la Banque par la BAD. 
 

C’est pourquoi, je voudrais ici réitérer mes vifs remerciements à la Banque 
Africaine de Développement et à son Président, ici représenté par le Vice-
Président Infrastructure, Secteur Privé et Intégration Régionale, Monsieur 
Bobby PITTMAN. 
 

Cela étant, l’Accord de don qui vient d’être signé, outre la vitalité de la 
coopération entre la BAD, le Japon et la BDEAC qu’il consacre, va permettre à 
la Banque de s’engager dans un programme de réformes urgentes et tant 
attendues. 
 

La Communauté Economique et Monétaire de l’Afrique Centrale (CEMAC) qui 
est la zone d’intervention de la BDEAC étant une région à fort potentiel 
économique, je suis convaincu qu’avec le soutien des partenaires au premier 
rang desquels figure la BAD, celle-ci réussira son expansion, en particulier au 
bénéfice des opérateurs économiques de sa Zone d’intervention. 
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Honorables invités; 
  
Mesdames, Messieurs ; 
 
M’adressant au gouvernement Japonais, il m’est agréable ici de lui réitérer les 
sincères remerciements de la BDEAC. Je voudrais espérer pour ma part, que la 
présente cérémonie ne demeurera pas une opération isolée, mais qu’elle 
constitue une première étape qui profile déjà d’une coopération encore plus 
grande et plus active, que nous comptons développer ensemble, notamment dans 
le cadre de la TICAD (Conférence Internationale de Tokyo sur le 
Développement de l’Afrique). 
 
Enfin, il convient également d’apprécier l’importance du programme de 
réformes que nous mettons en œuvre à travers la participation à son 
financement, aux côtés de la BAD, d’autres partenaires communs, en 
l’occurrence la Banque Mondiale et l’Agence Française de Développement 
(AFD). 
  
Qu’il me soit permis de les remercier vivement de l’intérêt qu’ils témoignent à 
la BDEAC en accompagnant le don qui vient d’être accordé.     
 
 
 
Honorables invités; 
  
Mesdames, Messieurs ; 
 
Ce don d’un montant d’un million de dollars USD va aider à un meilleur 
repositionnement de la Banque, par l’optimisation de ses capacités de gestion  
qui lui permettront d’être plus attractive, plus apte à résister aux chocs et aléas 
éventuels. 
  
Aussi voudrais-je croire que  la cérémonie de ce jour constitue une source de 
satisfaction partagée.  
 
Pour ma part, elle marque le début de ce processus qui va élever et placer la 
BDEAC à un niveau de performance favorable et durable, susceptible de 
rassurer davantage tous les acteurs de son paysage. 
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Monsieur le Vice-Président, 
 
Monsieur le Directeur Exécutif,  
 
Monsieur le Représentant du Ministère des Finances du Japon, 
 
Honorables invités, 
 
Mesdames, Messieurs, 
 
 
 
Soyez  certains  que la BDEAC saura tirer le plus grand profit de ce concours, et 
que les engagements pris dans le cadre de cet Accord de don d’assistance 
technique seront scrupuleusement respectés. 
 
Enfin, je souhaite partager avec vous tous, mon vœu le plus cher, celui  de voir 
que le fruit de notre coopération aboutisse dans un avenir très proche, à faire 
classer et hisser la BDEAC au palmarès des Banques de Développement 
Régionales, qui auraient efficacement contribué à la réalisation des objectifs de 
développement du millénaire.  
 
Je vous remercie de votre aimable attention. 
 
     
     ********************* 
 


